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Nous savons bien que l'essentiel des préoccupations du monde de la formation est d'aider et de proposer des diplômes adaptés à l'insertion de ces jeunes dans le monde professionnel et social. 

Je travaille au bureau qui pilote la définition des diplômes et des examens, « le bureau des diplômes de l'enseignement technique ». La DGER a aussi des bureaux qui s'occupent des partenariats professionnels, qui ont aidé à la constitution de cette convention et qui s'occupent aussi de l'innovation du développement et de la recherche dont Régis Triollet est aussi un membre.

Je serai très brève sur les diplômes car ici nous en avons tous parlé. Je pense que vous les connaissez tous dans le secteur du paysage. On peut dire à tous les niveaux et dans tous les types de diplômes qu'il y en a de spécifiques au secteur du paysage, que cela soit au niveau V avec le CAPA, le BEPA (qui se termine) mais aussi le BPA qui est spécifique à la formation continue et à l'apprentissage, au niveau IV avec le Bac Pro et le brevet professionnel qui est aussi spécifique à la formation continue et à l'apprentissage qui sont des diplômes par unité capitalisables et bien sûr au niveau III avec le Brevet de Technicien Supérieur Agricole, il y a aussi des titres de niveau I et II comme ingénieur qui sont différents.

En 2008, 7300 candidats ont été diplômés en CAPA , BEPA, Bac Pro et BTSA donc je ne parle pas du nombre de diplômes délivrés par la modalité des unités capitalisables qu’il est plus difficile à connaître. Le taux de réussite à ces examens varie entre 73% et 77% pour le Bac Pro et le BTSA. Ces candidats étudient dans 135 établissements différents. En ce qui concerne la formation scolaire publique privée, là-dessus s'y ajoutent des établissements que je n'ai pas comptabilisés concernant les CFA et les CFPPA qui sont aussi très nombreux. Les élèves en formation scolaire repésentent 11 140 sur ces 4 diplômes de l'enseignement technique et sur 110 500 élèves que compte  l'enseignement agricole. Cela fait une bonne partie importante dans le secteur du paysage, à peu près 10%, cela traduit un intérêt important de la jeunesse pour ce secteur. Au niveau des apprentis, ce taux passe à 38%, la moitié au niveau V (CAPA, BEPA), 3000 au niveau du Bac Pro et 1 300 au niveau du BTSA.

Nous allons parler de l'impact de la rénovation de la voie professionnelle dans ce secteur. Le principal élément de cette formation est le remplacement du parcours en 4 ans avec la délivrance de 2 diplômes, le BEPA et le Bac Pro, en un cursus en 3 ans. La conséquence est la création d'une nouvelle classe de 2de Professionnelle qui a commencé cette année et qui se poursuivra, l'année prochaine, par l'ouverture d'un nouveau Bac Pro dans ce cadre-là. Cette 2de porte le nom de « Nature, Jardins, Paysage et Forêts » qui définit bien tous ces secteurs qui sont entremêlés et donneront une ouverture plus large à ces jeunes car ces 4 secteurs peuvent se nourrir entre eux. Cette classe remplace, depuis 2009, la classe de BEPA 1. On compte aujourd'hui plus de sections ouvertes qu'il n'y avait de BEPA 1. Il y a 138 sections en 2009 alors qu'il n'y en avait que 115 de BEPA 1 avec 3 025 élèves au lieu de 2 749. La DGER a également améliorer la méthode de définition des diplômes professionnels en précisant davantage les 3 référentiels qui constituent le référentiel de diplôme :

· Un référentiel professionnel qui définit les activités auxquelles on prépare les jeunes qui sont formés dans les différents diplômes;

· Un référentiel de certification, c'est un élément nouveau qui existait, dans le fond, déjà dans la définition des diplômes mais qui définit mieux les capacités que l'on va certifier, lors de la délivrance de l'examen, aux jeunes qui auront leur diplôme, et qui est directement lié et écrit en fonction des activités qui sont définies dans le référentiel professionnel.

· Un référentiel de formation qui est donc la définition des objectifs des formateurs pour la certification et pour l'insertion professionnelle.

Nous espérons avec cette méthode, répondre au mieux aux besoins de formation des jeunes pour leur insertion professionnelle et sociale. Tous ces travaux de définition des diplômes sont présentés à la commission professionnelle consultative et nous essayons de trouver un consensus sur la définition de ces activités, de ces capacités et de cette formation avec les différents protagonistes qui sont les acteurs de la formation, le monde professionnel et un certain nombre d'experts pédagogiques et techniques qui peuvent apporter leur concours à une définition qui soit la plus consensuelle, sachant que tout le monde attend beaucoup de choses de ce diplôme sans compter les jeunes et les familles qui sont aussi représentés dans cette commission CPC (Commission Paritaire Consultative) et qui essaient de trouver le point d'équilibre de manière à ce que chacun trouve tous les éléments nécessaires pour l'insertion des jeunes parce que je pense que c'est cela qui nous guide tous.


